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Le chef-d’oeuvre neurologique de Dieu  
fonctionne toute la vie durant

Chers amis,
«Et si jamais l’opération ne réussissait pas?» 
C’est la question qui nous préoccupait un 
certain temps, mon épouse Daniela et moi-
même. «Par hasard» un examen par IRM avait 
révélé chez elle un anévrisme intracrânien (di-
latation dangereuse d’un vaisseau sanguin). 
Le médecin-chef nous conseilla vivement de 
le faire opérer. Et nous avions dans notre en-
tourage des amis et connaissances qui mou-
rurent justement à cause d’un anévrisme 
non opéré. Et pourtant: l’opération se prati-
quant à cerveau ouvert, quels en seraient les 
dangers?! Daniela imaginait, bien entendu, 
toutes les séquelles possibles: problèmes de 
motricité, perte des facultés cognitives, voire 
une diminution de ses capacités au point de 
ne se déplacer qu’en fauteuil roulant. Gloire et 
grâce soient rendues au Seigneur, car pour fi-
nir, l’opération s’est très bien passée. 
Ce fut pour nous l’occasion de nous rendre 
une fois de plus compte de l’immense force 
créatrice placée dans le cerveau. Le cerveau, 
comme aucun autre organe du corps humain, 
révèle avec puissance le génie et la grandeur 
incalculable de notre Dieu. Dans le sein ma-
ternel, issu de la semence de l’homme, se 
développe un embryon minuscule, un être 
humain doté de tout ce qui est nécessaire 
à un corps muni d’un organe neurologique 
pour la pensée qui développera au cours de 
sa croissance des aptitudes et capacités de 
stockage que même le plus performant des 
ordinateurs ne sera pas près d’égaler. Peut-
être vous rappelez-vous cet ordinateur d’IBM 
nommé «Deep Blue» qui parvint à battre en 
1996 le champion mondial des échecs Ga-
ri Kasparov, ce qui finit par convaincre ceux 
qui avaient placé leur foi dans la technique 
que très bientôt les ordinateurs se substitue-
raient entièrement au travail de l’intelligence 
humaine. Aujourd’hui, plus de 18 ans après 
ces faits, nous en sommes toujours très éloi-
gnés. J’en veux pour preuve cette expérience 
récemment réalisée par des chercheurs japo-
nais et allemands simulant l’activité cérébrale 
sur un ordinateur surpuissant. L’ordinateur uti-
lisé, le «K-Computer», est avec ses 705024 
noyaux de processeurs et son 1,4 million de 
gigabits de stockage un géant à côté duquel 

le «Deep Blue» n’était qu’un nain. Malgré son 
rendement gigantesque le «K-Computer» avait 
besoin de 40 minutes pour simuler seulement 
1% de l’activité cérébrale d’une seconde. 
C’est dire combien la technique informatique 
est encore loin de simuler en temps réel la 
totalité de l’organe de la pensée de l’homme, 
sans parler du volume nécessaire et de la 
consommation d’énergie en comparaison du 
cerveau humain.
Cet organe dont nous disposons est un im-
mense cadeau de Dieu. Il a pour ainsi dire im-
planté dans notre corps un superordinateur 
doté de capacités incommensurables. Les or-
dinateurs ont communément une durée de vie 
assez courte, de quelques années seulement. 
Il en est tout autrement du chef-d’oeuvre neu-
rologique de Dieu: il fonctionne toute une vie 
durant. David reconnaît le caractère unique 
de l’homme et l’exprime au Psaume 139,13-
14: «C’est toi qui as formé mes reins, qui m’as 
tissé dans le sein de ma mère. Je te loue de 
ce que je suis une créature si merveilleuse. 
Tes oeuvres sont admirables, et mon âme le 
reconnaît bien!» Comme tous les organes, le 
cerveau réclame des soins. Dieu nous a don-
né un manuel nous expliquant comment en 
prendre soin, c’est la Bible. La Bible appelle le 
plus souvent cet organe de pensée «le coeur». 
En Jérémie 31,33 nous lisons par exemple : 
«Je mettrai ma loi au-dedans d’eux, je l’écrirai 
dans leur coeur.» Dans de nombreux autres 
passages, nos traductions utilisent le mot «in-
telligence», nous disant que nous devons la 
renouveler (Rom. 12,2; Eph. 4,23). Si nous ne 
le faisons pas, il se peut que notre intelligence 
soit séduite et finalement anéantie. Que Dieu 
nous fasse la grâce que cela n’arrive jamais, 
mais que, jour après jour, nous soyons renou-
velés dans notre être intérieur (2 Cor. 4,16)! 
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Maranatha – 
désir ou ennui?

Désirons-nous le retour du seigneur, ou 
le «message -Maranatha » nous plonge-
t-il dans un profond ennui? Pourquoi 
le désirer et comment expliquer notre 
ennui.  

M aranatha!» était, de l’avis de 
nombreux enseignants de la 
Bible, une des premières prières 

de l’Eglise (1 Cor. 16,22). Ce mot est 
une expression araméenne signifiant: 
«Notre Seigneur, viens !» Cette prière 
est l’expression d’une réalité soulignée 
en de nombreux passages bibliques, 
notamment: l’Eglise du premier siècle 
désirait avec ardeur le proche retour du 
Seigneur Jésus. 

L’Eglise du 21e siècle semble avoir 
perdu ce désir ardent. Le chrétien lambda 
d’aujourd’hui ne prie pas «Maranatha!». 
La plupart des chrétiens ne désirent pas 
ardemment le retour du Seigneur. L’ennui 
a remplacé le désir. C’est bien triste, car 
la Bible dit que le retour du Seigneur est 
notre «bienheureuse espérance» (Tite 
2,13). 

L’Ecriture ne se lasse pas de nous 
exhorter à attendre la venue du Seigneur 
et à être prêts. Jésus nous dit: «Que vos 
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reins soient ceints et vos lampes allu-
mées» (Luc 12,35).

Tout chrétien devrait avoir au moins 
six raisons d’attendre avec impatience le 
retour du Seigneur.

1) La glorification du Seigneur Jésus. 
Lorsque Jésus-Christ reviendra, Il recevra 
ce qu’Il mérite – l’honneur, la gloire et la 
puissance. Au cours de l’histoire passée, 
il fut humilié; dans l’histoire future, Il 
sera reconnu pour ce qu’Il est et Il sera 
glorifié. Il sera couronné Roi des rois 
et Seigneur des seigneurs et il règnera 
depuis la montagne de Sion à Jérusalem 
sur le monde entier (Es. 24,21-23). 

2) La défaite de Satan. Lorsque Jésus-
Christ reviendra, Satan recevra ce qu’il 
mérite – la défaite, le déshonneur et 
l’humiliation. Le sort de Satan a été réglé 
à la croix, mais ses agissements impies 
ne cesseront pas avant que le Seigneur 
ne revienne. C’est alors qu’il sera écrasé 
(Rom. 16,20; Apoc. 20,1-3).

3) La restauration de la terre. Lorsque 
Jésus-Christ reviendra, la création 
recevra ce qui lui avait été promis – la 
restauration. La terre sera renouvelée 
au moyen de séismes et de phénomènes 
surnaturels survenant au ciel. Le résultat 
en sera une terre bien plus belle. Les 
forces destructrices de la nature seront 
jugulées. Les déserts fleuriront. La flore 
et la faune connaîtront la rédemption. 
Les plantes vénéneuses et les animaux 
venimeux n’auront plus de venin. Les 
espèces carnivores deviendront herbi-
vores. La nature entière verra cesser les 
combats intrinsèques. En revanche, elle 
fera concourir toutes choses au bénéfice 
de l’homme et à la glorification de Dieu 
(Es. 11,6-9; 35,1-10; 65,17-25; Actes 3,19-
21; Rom. 8,18-23).

4) La paix pour les nations. Lorsque 
Jésus-Christ reviendra, les nations rece-
vront ce qui leur avait été promis – la 
paix, le droit et la justice (Es. 9,6-7; 11,3-
5; Mich. 4,1-7).

5) La suprématie des Juifs. Lorsque 
Jésus-Christ reviendra, les Juifs rece-
vront ce qui leur avait été promis – la 
rédemption et la suprématie. Vers la fin 
du temps de la tribulation, le reste des 
Juifs acceptera Jésus pour son Messie. Ce 
reste sera rassemblé et Israël sera établi 

comme peuple suprême de toute la terre 
(Os. 2,14-20; Es. 60-62; Rom. 9-11). 

6) La bénédiction pour l’Eglise. 
Lorsque Jésus-Christ reviendra, les saints 
recevront ce qui leur avait été promis – 
des corps glorifiés, une terre délivrée, le 
règne sur les peuples et la réunion avec 
les êtres chers qui sont déjà auprès du 
Seigneur (Phil. 3,20-21; Mat. 5,5; Ap. 
2,26-27; 1 Thess. 4,14).

Ces six raisons mettent en évidence 
pourquoi chaque chrétien devrait vrai-
ment désirer ardemment le retour du 
Seigneur. Mais en lieu et place du désir, 
on trouve de l’indifférence. Pourquoi?

Il y a, à mon avis, quatre raisons qui 
expliquent ce désintérêt largement répan-
du parmi les chrétiens au sujet du retour 
du Seigneur: premièrement: le manque 
de foi; deuxièmement: l’ignorance; troi-
sièmement: la crainte; et quatrièmement: 
la vie charnelle.

Beaucoup de chrétiens professants 
ne croient tout simplement pas que le 
Seigneur reviendra un jour. La plupart 
d’entre eux se sont rangés derrière une 
conception libérale de la Bible. Ils ont 
spiritualisé la signification du retour de 
Jésus tout comme ils ont spiritualisé Sa 
naissance virginale et Ses miracles. 

La plupart des chrétiens sont probable-
ment tout simplement ignorants de tout 
ce qu’implique le retour du Seigneur. 
Ils ne peuvent donc pas se passionner 
pour un événement dont ils ignorent 
quasiment tout. Pendant plus de trente 
ans, j’étais moi-même du nombre de ces 
chrétiens-là. Tout en fréquentant assidû-
ment mon assemblée, je n’y reçus jamais 
aucun enseignement concernant cette 
parole prophétique.

Quelques chrétiens ont peur du retour 
du Seigneur et tentent de refouler l’idée 
qu’Il pourrait à tout moment sortir du 

 Le chrétien lambda d’aujourd’hui ne prie pas «Marana-
tha!». La plupart des chrétiens ne désirent pas ardem-
ment le retour du Seigneur.
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ciel. Ils craignent qu’Il ne revienne en 
un de leurs «mauvais» jours ou à un 
moment où un «péché caché» charge 
leur conscience. Ces chrétiens-là se sont 
enlisés dans une justice par les œuvres. 
Ils ne comprennent pas qu’ils sont 
sauvés par grâce et qu’il n’y a «plus de 
condamnation» pour ceux qui «sont en 
Jésus-Christ» (Rom. 8,1).

Il y a aussi beaucoup de chrétiens char-
nels, qui ne peuvent se passionner pour 
le retour du Seigneur, parce qu’ils aiment 
le monde. Ils ont un pied dans l’Eglise et 
l’autre dans le monde. Ils désirent que le 
Seigneur vienne, mais qu’Il tarde si pos-
sible jusqu’à ce qu’ils aient au moins 80 
ans et qu’ils aient pu voir et vivre tout ce 
que le monde peut leur offrir. Autrement 
dit: ils veulent qu’Il vienne, mais ils ne 
veulent pas qu’Il chamboule leur vie. 

Le message du proche retour de Jésus-

Christ ressemble à une épée à deux tran-
chants. Il interpelle les croyants comme 
les non-croyants. Le message à l’adresse 
des non-croyants est le suivant: «Fuyez 
la colère à venir!» (cf. Mat. 3,7), en vous 
réfugiant dès maintenant dans les bras 
ouverts de Jésus (Mat. 11,28-30). Le 
message à l’adresse des croyants est qu’ils 
cessent de jouer à l’Eglise et qu’ils fassent 
en pratique ce qu’ils disent, à savoir qu’ils 
se livrent entièrement au Christ en ayant 
une conduite sainte (1 Pi. 1,13-16). 

Permettez-moi une question : Etes-
vous encore indifférent? Si oui, pour-
quoi? Si la raison n’en est ni la crainte ni 
l’ignorance, est-ce le manque de foi ou la 
vie charnelle? 

Je vous prie de laisser luire la lumière 
du Saint Esprit sur votre cœur afin que 
soit mise à nu la raison de toute indiffé-
rence ou désintérêt que vous pourriez 

avoir face au proche retour du Seigneur.
Si votre problème est le manque de foi 

en la prophétie biblique, je vous invite 
à accepter par la foi la validité de toute 
la Parole de Dieu – et non seulement la 
véracité de l’Evangile (2 Tim. 3,16-17). 
Réfléchissez à ceci: si vous mettez en 
doute un élément de la Parole de Dieu, 
vous attaquez, ce faisant, la véracité de 
l’ensemble (de la Parole de Dieu). Nous 
n’avons pas la liberté de sélectionner 
dans l’Ecriture ce que nous voulons 
croire et ce que nous ne voulons pas 
croire. Nous sommes exhortés à accepter 
tout par la foi (Hab. 2,4; Rom. 1,17). 

Si votre problème est la vie charnelle, 
parce que vous avez fait des compromis 
avec le monde, je vous invite à vous 
engager dans la voie d’une vie sainte 
en acceptant le Seigneur Jésus comme 
Seigneur de chaque parcelle de votre 
vie (Rom. 13,12-14). Faites l’inventaire 
de votre vie et posez-vous la question: 
Est-ce que Jésus-Christ est le Seigneur 
de vos films? Est-il le Seigneur de votre 
télé? Qu’en est-il de votre musique et 
de votre lecture? Est-Il le Seigneur de 
votre travail? De votre vie de couple? De 
vos loisirs? Est-Il au final le Seigneur de 
quelque chose de votre vie?

Je pense encore à un souci qui, par rap-
port au retour du Seigneur, pourrait être 
à l’origine d’une attitude indifférente ou 
hésitante de votre part. Peut-être dites-
vous en vous-même: «Moi je veux bien 
que le Seigneur revienne, mais je vou-
drais auparavant que certains membres 
de ma famille ou amis remettent leur vie 
entre les mains du Seigneur.» 

 La terre sera renouvelée au 
moyen de séismes et de phé-
nomènes surnaturels survenant 
au ciel. Le résultat en sera une 
terre bien plus belle. 
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Si tel est votre cas, n’en ayez pas la 
conscience chargée. C’est une attitude 
qui se défend du point de vue spirituel. 
Puisque vous devez vous soucier du des-
tin éternel des membres de votre famille 
et de vos amis, gardez bien présent à 
l’esprit que le Seigneur reviendra juste au 
bon moment; remettez-Lui donc le souci 
concernant votre famille et vos amis et 
acceptez que ce soit Son problème. Il 
veut que votre cœur soit rempli sans 
réserve du désir de Son proche retour 
(2 Tim. 4,7-8).

Je viens donc d’exposer quelques 
raisons pour lesquelles chaque chrétien 
devrait désirer ardemment le proche 
retour du Seigneur Jésus. Je voudrais en-
core y ajouter mes arguments personnels. 
Je désire que Jésus revienne, parce que 

– je veux être auprès de Lui,
– je veux me réjouir de la présence de 

Son amour et de Sa sainteté,
– je veux voir face à face la sainteté 

de Dieu,
– je voudrais embrasser Ses mains 

percées et Lui dire: «Merci», 
parce que Tu es mort pour moi,
parce que Tu m’as pardonné,
parce que Tu m’as transformé,
parce que Tu m’as conduit,
parce que Tu m’as consolé,
parce que Tu ne m’as jamais aban-

donné,
parce que Tu as donné à ma vie un 

sens et un but.»
Et je voudrais chanter avec les saints 

et toute l’armée céleste: «Digne est 
l’Agneau.» – Maranatha! 

 DR. DAVID R. REAgAN

Traduit de l’anglais et publié avec l’aimable 
autorisation de l’auteur. Repris de Prophecy 
Insights, juin 2009, Lamb & Lion Ministries.

Que signifie l’enlè-
vement pour nous 
aujourd’hui?
Le thème «enlèvement» n’a rien à voir 
avec la fuite hors de la réalité ou avec 
la passivité, mais il devrait plutôt nous 
inciter à vivre pour notre seigneur Jésus 
qui revient bientôt.  

L’ enlèvement est une rencontre. 
C’est ce que Paul écrit en 
1 Thessaloniciens 4,16-17: 

«Car le Seigneur lui-même, à un signal 

donné, à la voix d’un archange et au son 
de la trompette de Dieu, descendra du 
ciel, et les morts en Christ ressuscite-
ront premièrement. Ensuite, nous les 
vivants, qui serons restés, nous serons 
tous ensemble enlevés avec eux sur des 
nuées, à la rencontre du Seigneur dans 
les airs, et ainsi nous serons toujours 
avec le Seigneur.» Et en complément 
il y a ces versets de la première Epître 
aux Corinthiens: «Voici, je vous dis un 
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pour lui seul, mais également pour 
ceux «qui auront aimé son apparition». 
Aimez-vous l’apparition de Jésus? Peut-
être qu’en répondant oui vous pensez: 
«Si Jésus vient aujourd’hui, je ne devrai 
plus étudier pour l’examen de demain, 
ou je ne devrai plus me présenter devant 
mon chef qui me rend la vie si difficile. 
Je ne devrai plus payer de factures, tous 
les problèmes se résoudront et je n’aurai 
plus de décisions à prendre.» Mais cela 
ne veut pas encore dire que vous aimez 
la venue du Seigneur. Aimer Sa venue 
signifie régler chaque jour notre vie sur 
ce proche événement. Supposons que 
Jésus vienne dans une semaine; que 
seraient vos derniers jours sur la terre? 
Ne se ferait-il pas que vous vous penche-
riez chaque jour sur la Parole de Dieu 
pour l’étudier, pour avoir une profonde 
communion avec Lui dans la prière et que 
vous seriez présent à toutes les réunions 
de l’assemblée? Certainement, vous parti-
ciperiez avec zèle aux tâches de l’église et 
vous évangéliseriez tout votre entourage. 
Vous élimineriez le péché de votre route, 
manifesteriez de l’amour envers vos sem-
blables et demanderiez pardon à ceux 
que vous avez blessés jadis. Pourquoi 
ne le faites-vous pas maintenant? Jésus 
pourrait effectivement revenir la semaine 
prochaine, peut-être même aujourd’hui!

On peut l’observer dans toute l’his-
toire de l’Eglise et également dans les 

assemblées locales: quand les croyants 
vivaient dans l’attente de la venue de 
Christ, l’église était pleine de vie et 
active. Il en était ainsi au début. L’apôtre 
Paul et la première assemblée comptaient 
sur la venue de Jésus de leur vivant. La 
même chose se constata encore au 19e 
siècle et au commencement du 20e, où fut 
atteint un sommet dans l’évangélisation 
du monde. Beaucoup de communautés 
missionnaires furent fondées et des mil-
liers de missionnaires parcoururent la 
terre entière. Malheureusement, l’amour 
du retour de Jésus est maintenant étouffé 
par le matérialisme, le bien-être, la posi-
tion dans la société, les loisirs, bref: par 
l’amour du monde. Réfléchissez un peu 
à la place qu’occupe la venue de Jésus 
dans vos pensées en comparaison avec 
l’attachement que vous manifestez pour 
les choses énumérées ci-avant, et vous 
saurez ce qui a priorité dans votre vie.

Nous devrions faire nôtre le désir de 
l’apôtre Paul: «Que le Seigneur augmente 
de plus en plus parmi vous, et à l’égard de 
tous, cette charité que nous avons nous-
mêmes pour vous, afin d’affermir vos 
coeurs pour qu’ils soient irréprochables 
dans la sainteté devant Dieu notre Père, 
lors de l’avènement de notre Seigneur 
Jésus avec tous ses saints!» (1 Thess. 
3,12-13).

Dans la même lettre l’apôtre considère 
la double fonction qu’a tout chrétien 
après sa nouvelle naissance: « …vous 
vous êtes convertis à Dieu, en abandon-
nant les idoles pour servir le Dieu vivant 
et vrai, et pour attendre des cieux son 
Fils… » (1 Thess. 1,9-10). Cette double 
fonction du croyant est le service pour 
Dieu et l’attente de la venue de Jésus 
pour enlever Son Eglise. Remplissons-
nous ces deux fonctions? Ce n’est que si 
nous le faisons du fond du coeur que nous 
serons à même de réagir à Sa déclaration: 
«Oui, je viens bientôt!» par ces mots: 
«Amen. – Oui, viens, Seigneur Jésus!» 
(Apoc. 22,20).  
  STEPHAN BEITzE

mystère: nous ne mourrons pas tous, 
mais tous nous serons changés, en un 
instant, en un clin d’oeil, à la dernière 
trompette. La trompette sonnera, et 
les morts ressusciteront incorruptibles, 
et nous, nous serons changés» (1 Cor. 
15,51-52).

En d’autres termes: Le Seigneur vien-
dra à la rencontre de l’Eglise et celle-ci 
ira à la rencontre du Seigneur. Les morts 
en Christ et les vrais chrétiens encore 
vivants à ce moment-là recevront cha-
cun un corps glorifié. Nous serons alors 
réunis avec le Seigneur. Cette réunion 
n’aura pas lieu sur la terre, mais dans 
les airs et, de là, nous entrerons dans la 
gloire céleste.

En un instant tous les chrétiens 
seront tirés par une force invisible et 
ils disparaîtront de la terre. L’inventeur 
américain Thomas Alva Edison (1847-
1931) a présenté cela d’une façon imagée: 
il a mélangé du sable à de la limaille de 
fer. Il a ensuite tenu un puissant aimant 
à quelque distance au-dessus du sable. 
Soudain ce sable se mit en mouvement, 
mais seulement pour faire de la place 
aux fines particules de métal attirées 
par l’aimant. 

Aspirez-vous à ce moment où le 
Seigneur appellera les Siens hors de ce 
monde? Paul attendait la couronne de 
justice (2 Tim. 4,8). Cependant, cette 
couronne n’est par tenue en réserve 
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Le Dieu de la  
prophétie

 Les palmiers représentent la justice; ils poussent droit 
et deviennent très grands.

Les stations De La Vie. 5e Partie

n ombres 33 mentionne 40 lieux 
entre la sortie de Ramsès et 
l’arrivée dans la plaine de Moab 

40 ans plus tard. Dans cette série nous 
comparons quelques stations de la traver-
sée du désert par Israël avec notre vie. 
La Bible déclare au sujet du temps de la 
traversée du désert: «Ces choses leur sont 
arrivées pour servir d’exemples, et elles 
ont été écrites pour notre instruction, à 
nous qui sommes parvenus à la fin des 
siècles» (1 Cor. 10,11; voir Rom. 15,4).

Le verset 9 de Nombres 33 rapporte: 
«Ils partirent de Mara et arrivèrent à 
Elim; il y avait à Elim douze sources d’eau 
et soixante-dix palmiers: ce fut là qu’ils 
campèrent.»

Elim était une halte intermédiaire sur 
le chemin de la promesse, un avant-goût 
de ce que serait le but final de l’histoire 
du salut; un encouragement!

Prophétiquement il y a la traversée 
de la mer Rouge et tout ce qui suit pour 
la libération d’Israël de son esclavage en 
Egypte. Le bois de Mara (voir le précé-
dent ADM) fait référence à la rédemption 
par la croix du Seigneur Jésus. Et Elim, le 
lieu de rafraîchissement, nous parle en 

figure du futur royaume messianique. Ce 
sont les trois grandes bornes de l’histoire 
du salut de Dieu avec Israël.

Elim signifie «arbres». A cet endroit 
il y avait 12 sources et 70 palmiers. Il 
est dit dans l’Ancien Testament au sujet 
de la future royauté du Seigneur Jésus 
Christ: «Il me ramena vers la porte de la 
maison. Et voici, de l’eau sortait sous le 
seuil de la maison, à l’orient, car la face de 
la maison était à l’orient; l’eau descendait 
sous le côté droit de la maison, au midi 
de l’autel. … Sur le torrent, sur ses bords 
de chaque côté, croîtront toutes sortes 
d’arbres fruitiers. Leur feuillage ne se flé-
trira point, et leurs fruits n’auront point 
de fin, ils mûriront tous les mois, parce 
que les eaux sortiront du sanctuaire. 
Leurs fruits serviront de nourriture, et 
leurs feuilles de remède» (Ez. 47,1.12).

Le parallèle avec le plein accomplisse-
ment de la prophétie, nous le trouvons 
dans le Nouveau Testament: «Et il me 
montra un fleuve d’eau de la vie, limpide 
comme du cristal, qui sortait du trône de 
Dieu et de l’Agneau. Au milieu de la place 
de la ville et sur les deux bords du fleuve, 
il y avait un arbre de vie, produisant 
douze fois des fruits, rendant son fruit 
chaque mois, et dont les feuilles servaient 
à la guérison des nations» (Apoc. 22,1-2).
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Les «toutes sortes d’arbres» en Ezé-
chiel se rapportent au seul arbre men-
tionné dans le livre de l’Apocalypse. 
Tout aboutit à l’arbre de vie, qui est Jésus 
Lui-même. En Lui se concentrent toutes 
les figures, toutes les promesses, toutes 
les prophéties, tous les trônes et toutes 
les dominations (Col. 1,15-17).

Le bois salvateur, qui a secouru à Mara 
(amertume), symbolise la croix. C’est le 
fondement de tout le salut – Jésus! Les 
douze sources sont une image des douze 
tribus d’Israël. «Le salut vient des Juifs» 
(Jean 4,22). Les 70 palmiers croissent 
grâce aux douze sources. C’est une réfé-
rence à l’Assemblée tirée des nations, qui 
est bénie à travers Israël et est introduite 
dans le salut du Seigneur Jésus et dans 
Son royaume. Les païens sont les béné-
ficiaires. Les palmiers représentent la 
justice; ils poussent droit et deviennent 
très grands. Ainsi sera, dans le règne 
millénaire, le monde des nations sous la 
bénédiction de l’autorité messianique.

Le but de notre marche est la Jérusa-
lem éternelle et céleste qui descendra 
un jour sur la nouvelle terre. C’est 
l’accomplissement de toute la prophétie 
biblique que veut nous montrer cette sta-
tion intermédiaire. Dans quelle mesure? 
Tout comme Elim ne constituait pas le 
but final des Israélites, de même le règne 
millénaire ne le sera pas non plus pour 
nous quand Jésus Christ reviendra. Dans 
sa deuxième Epître, Pierre nous montre 
de quoi il s’agit: 

«Puisque donc toutes ces choses 
doivent se dissoudre, quelles ne doivent 
pas être la sainteté de votre conduite et 
votre piété, tandis que vous attendez 
et hâtez l’avènement du jour de Dieu, 
à cause duquel les cieux enflammés se 
dissoudront et les éléments embrasés se 
fondront! Mais nous attendons, selon sa 
promesse, de nouveaux cieux et une nou-
velle terre, où la justice habitera. C’est 
pourquoi, bien-aimés, en attendant ces 
choses, appliquez-vous à être trouvés par 
lui sans tache et irrépréhensibles dans la 
paix!» (2 Pierre 3,11-14).

La venue du jour de Dieu est le tout 
dernier accomplissement de toute la 
prophétie biblique et de l’histoire du 
salut. Nous vivons actuellement au jour 

La liberté de la presse est la li-
berté qu’ont 200 riches de pro-

pager leurs opinions.

Paul Sethe

Celui qui épouse aujourd’hui 
l’esprit du temps sera veuf de-

main.

Søren Kierkegaard

«Par votre critique du Coran 
vous pourriez blesser des sen-
timents religieux.» – Si je cri-

tique le cannibalisme, je blesse 
alors les sentiments religieux 

des cannibales? Si je diabolise 
le sacrifice d’animaux, je bles-
se alors les sentiments religi-
eux des satanistes? Et comme 
végétarien, ne devrais-je pas 

me sentir blessé dans mes sen-
timents religieux par quelqu’un 
qui mord dans une saucisse?

Andreas Thiel

Un gramme de foi pèse pus que 
des montagnes de philosophie.

C.H. Spurgeon

Les pécheurs disparaîtront de 
la terre, et les impies ne seront 
plus à jamais. Mon âme, bénis 

l’Eternel! Louez l’Eternel!

Psalm 104,35

Il n’y a qu’un vêtement que le 
chrétien ne dépose pas à sa 

mort, c’est le sang et la justice 
de Christ.

Alfred Christlieb

En ces temps incertains, rien 
n’est aussi certain que ceci: les 

seigneurs de ce monde pas-
sent – mais notre Seigneur vient.

Gustav Heinemann

du salut (2 Cor. 6,2; Hébr. 3,7-8.13). 
Parallèlement à cela se déroule le jour de 
l’homme (1 Cor. 4,3; 1 Pi. 2,13). Ensuite 
il y a le jour de la rédemption, ce par quoi 
il faut comprendre la transformation de 
notre corps lors de la résurrection (Eph. 
1,14; 4,30). Cela se fait parallèlement 
à l’enlèvement de l’Eglise au jour de 
Christ (1 Cor. 1,8; 5,5; 2 Cor. 1,14; Phil. 
1,6.10). On en vient après cela au jour 
du Seigneur (de l’Eternel), dans lequel 
s’inscrivent l’apocalypse, le retour du 
Seigneur Jésus en gloire et le règne 
millénaire messianique sur cette terre. 
Et finalement il y a le jour de Dieu qui 
passe au jour de l’éternité, avec son nou-
veau ciel et sa nouvelle terre (2 Pi. 3,18; 
1 Cor. 15,24).

Ce jour de Dieu, nous devons y aspirer, 
c’est-à-dire aspirer à l’accomplissement 
de toute la prophétie biblique, à la fin de 
l’histoire du salut et de tout le conseil de 
Dieu. Il est écrit «attendre» et «hâter». 
Nous ne pouvons pas avancer le jour de 
Dieu, puisqu’il viendra après le règne 
messianique. Le sens en est, selon moi, 
que nous devons attendre ce jour avec 
ferveur. Nous devons constamment 
l’avoir devant nos yeux et l’inclure dans 
notre vie pratique. Nous devons vivre et 
oeuvrer comme si le jour de l’éternité et 
de Dieu devait s’ouvrir aujourd’hui. Nous 
devons prier pour cela, en parler et agir 
en conséquence. Nous devons vivre pour 
l’éternité.

Ainsi, malgré tous les rafraîchisse-
ments trouvés à Elim, la «terre promise», 
Canaan, était le but final des Israélites; 
de même, malgré tous les rafraîchisse-
ments trouvés en chemin, notre «terre 
promise» est la Jérusalem céleste au jour 
de l’éternité: notre grand but final.   
  NORBERT LIETH
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EsotErismE

Prise de position au sujet 
des «366 lettres d’amour 
de Jésus»
Depuis quelque temps circule dans les 
assemblées évangéliques le livre de médi-
tations «Je suis près de toi – 366 lettres 
d’amour de Jésus», de sarah Young. Dans 
quelle mesure est-ce vraiment biblique 
ou chrétien?

L e livre est déclaré best-seller et 
a déjà une suite, et il en existe 
un autre pour enfants. Dans le 

cadre d’une conférence sur la prophétie 
biblique avec le thème «Esotérisme», il 
a été proposé de porter un jugement sur 
le livre de méditations de Sarah Young. 
Comme il m’était inconnu, je ne pus 
fournir immédiatement une réponse et 
je le lus quelques jours plus tard afin de 
me faire une idée. Les informations les 
plus importantes, je les ai trouvées dans 
l’introduction. Là Sarah Young parle de 
son évolution personnelle, de la présence 
de Jésus et de Ses discours au cours des 
années, et elle déclare avoir appris tou-
jours plus de sorte qu’aujourd’hui elle 
est capable d’entendre directement la 
voix de Dieu.

Elle eut sa première expérience lors 
d’une promenade nocturne au clair de 
lune dans les montagnes suisses. «Sou-
dain j’eus la sensation d’être enveloppée 
d’un souffle chaud. J’étais consciente 
d’une merveilleuse présence et je réagis 
involontairement en murmurant ‹Cher 
Jésus›. ... A ce moment je sus que j’appar-
tenais à Dieu.

Le deuxième événement se produisit 
quand, à la fin d’une liaison amoureuse, 
elle était plongée dans une profonde 
tristesse; elle ouvrit alors, une nuit, un 
livre de Catherine Marshall, Beyond 

Ourselves (Baker Books, 1994), et lut: 
Soudain elle ne se sentit «plus seule. Je 
m’agenouillai dans ma chambre d’hôtel 
à côté de mon lit et sentis comment une 
formidable présence me remplissait de 
paix et d’amour. Je savais que Jésus était 
près de moi et qu’Il souffrait avec moi. 
C’était sans aucun doute le même ‹cher 
Jésus› que j’avais vu dans les Alpes.»

Seize ans plus tard, conditionnée par 
une imminente mutation professionnelle 
en Australie, elle se mit «de nouveau à 
la recherche». Un livre d’Andrew Murray 
l’incita à vouloir faire continuellement 
l’expérience de la présence de Dieu. 
Comme Murray mettait l’accent sur 
l’importance d’une communion calme et 
paisible avec Dieu, elle se rendit dans la 
présence de Dieu en emportant avec elle 
une Bible, un livre de méditations, un 
recueil de prières, un crayon et du café. 
Elle écrit que, pendant qu’elle attendait, 
«Dieu commença à se révéler à moi».

Dans le nouveau service elle et sa 
famille étaient confrontées à un rude 
combat spirituel; la prière pour leur pro-
tection était alors de toute importance. 
Un matin elle se représenta en image 
comment «Dieu protégeait chacun de 
nous». Le fils, la fille et le mari étaient 
«enveloppés de la présence de Dieu, 
laquelle ressemblait à une lumière dorée. 
Quand je priai pour moi-même, je fus 
soudain entourée d’une lumière éclatante 
et d’une paix profonde. Je perdais toute 
notion de temps, quand je ressentais 
cette intense sorte de présence de Dieu». 

Ici au plus tard, le lecteur devrait 
être très attentif. La visualisation de la 
pratique de la prière par Sarah Young 
relève des usages du chamanisme et de 

l’ésotérisme, où l’on essaie de rendre 
efficace le monde visible, mais surtout 
l’invisible, selon ses propres images 
intérieures.

Puisque j’ai évolué pendant environ 
dix ans dans l’ésotérisme, je connais 
l’effet de telles méthodes. Elles procurent 
un sentiment d’un réel vécu et favorisent 
l’idée d’avoir droit de disposition sur 
les actions de Dieu et de déclencher 
et d’éprouver plus que jusqu’à présent. 
Cette séduction amène une ouverture 
croissante à l’influence d’une direction 
venant du monde invisible. Pas une seule 
fois la Bible ne nous dit de nous représen-
ter Dieu sous une quelconque forme, Sa 
façon de protéger ou de guérir. Par une 
telle méthode, des chrétiens pensent 
pouvoir combler le fossé entre la foi et la 
vue. Ils se sentent en sécurité parce qu’ils 
s’orientent sur Dieu ou Jésus Christ, mais 
ils n’imaginent pas que Satan – comme 
Paul l’écrit en 2 Corinthiens 11,3 – peut 
et veut aussi agir sur nos pensées pour 
nous détourner de la simplicité et de la 
pureté quant à Christ. 

Ce dernier événement, (je le considé-
rerais comme une initiation) décrit par 
Young, permet la percée vers la médium-
nité, qu’elle appelle «entendre Dieu». 

«La même année je commençai la 
lecture de god Calling, un livre de médi-
tations que deux ‹auditrices› anonymes 
ont écrit. Ces femmes attendaient cal-
mement, avec crayon et papier en main, 
dans la présence de Dieu et écrivaient 
les messages qu’elles recevaient de Lui.»

Que l’on compare à cela la directive 
suivante intitulée «La formation des 
médiums». L’aspirant «commence par 
une courte prière, fait la lecture d’un 
passage de l’Ecriture Sainte et réfléchit à 
ce qu’il vient de lire. Il tient alors sa main 
avec un crayon sur une feuille de papier 
vide devant lui et il attend sans aucune 
tension spirituelle. S’il se sent poussé à 
écrire des pensées qui lui sont inspirées 
avec une grande détermination, il les 
écrit» [Johannes greber, Der Verkehr 
mit der Geisterwelt (La relation avec le 
monde des esprits) (zürich: Editions A. 
Brunner, 1932).

Fascinée par les expériences déjà 
faites, Sarah Young ne semble plus avoir 
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été capable de comprendre qu’il s’agissait 
là d’une pratique chamanique, une forme 
typique de la médiumnité.

Le fait de l’anonymat des auteures 
aurait dû l’intriguer. L’ésotérisme offre 
de nombreux livres de ce genre. Un 
de ces livres, intitulé Die neue Zeit ist 
jetzt (C’est maintenant le Nouvel Age; 
éditions Smaragd, 2002), a, par exemple, 
été transmis par un esprit du nom de 
Sananda. Il prétend avoir vécu sur cette 
terre en tant que Jésus. Ses messages sont 
écrits à la première personne. Il dit par 
exemple: «La perfection de l’Unique se 
trouve derrière les paroles. On la trouve 
dans le silence. On la trouve, ..., si tu 
t’ouvres à ce qui est.»

Young également exhorte ses lectrices 
à venir avec un esprit ouvert ou alors à 
s’ouvrir. 

L’écoute personnelle s’accompagnant 
du vécu devint pour elle toujours plus 
importante. Elle écrit: «Je savais que 
Dieu me parlait par la Bible, mais j’aspi-
rais à plus. ... Je décidai d’écouter Dieu, 
le crayon en main et d’écrire ce qu’Il 
disait, d’après moi.» A partir de là elle 
n’attendait plus les directives de Dieu 
avec ou par la Bible, mais seulement 
personnellement.

Alors qu’au début elle était encore 
incertaine, les messages ne tardèrent 
pas à lui parvenir «sans entraves». Ces 
expériences elle les attribua à la mise en 
pratique du Psaume 46,11: «Arrêtez, et 
sachez que je suis Dieu!»

«Cette pratique régulière d’écouter 
Dieu a beaucoup plus fortement appro-
fondi ma relation avec Lui que n’importe 
quel autre exercice spirituel.» Par la 
déclaration et le fait que les méditations 
sont écrites avec le pronom «je», elle 
met la Parole de Dieu sous son audition 
personnelle. Mais parce qu’elle pense 
que la Parole de Dieu doit être la norme 
par laquelle elle mesure les mots qu’elle 
a entendus, elle les recouvre de divers 
versets bibliques qui lui viennent souvent 
à l’esprit pendant qu’elle écoute Dieu. 

En résumé, ce livre présente les mes-
sages suivants:

1) Dieu ne parle que dans le silence.
2) Le langage personnel de Dieu 

(expérience) est au-dessus de la Parole 
de la Bible.

3) En utilisant la forme «Je», elle pré-
sente ses mots comme les véritables mots 
de Jésus et se donne ainsi l’air d’une pro-
phétesse néotestamentaire qui transmet 
les révélations de Jésus.

4) Les lectrices sont indirectement 
exhortées à l’imitation et séduites par et 
vers la médiumnité.

5) En s’ouvrant simplement on est 
formé pour la passivité, et non pour la 
vigilance ou l’étude de la Parole de Dieu.

6) Le but de ces méditations est que 
les lectrices jouissent de l’amour et de la 
paix de Dieu. Celui qui se donne la peine 
de lire continuellement ces pensées, pas 
seulement journellement, constatera qu’il 
s’agit là de beaucoup de déclarations 
douces et fades qui nous bercent de certi-
tudes et de bons sentiments, déclarations 
qui se répètent souvent.

Ce qui manque ici, ce n’est pas seule-
ment la réalité des souffrances de Jésus 
sur la croix, mais également des allusions 
aux éventuelles souffrances dans la 
marche à la suite du Seigneur. Il est fait 
appel à une spiritualité de l’expérience 
directe, où la vision (expérimenter, sen-
tir) a le dessus sur la foi. ELkE kAMPHUIS

Elke Kamphuis, ancienne ésotérique, pédagogue 
sociale et psychothérapeute a connu en Australie un 
tournant décisif dans sa vie; elle travaille aujourd’hui 
avec son mari Martin (ancien bouddhiste) comme 
conférencière et écrivaine. Ils ont écrit entre autres 
le livre Spirituelle Kräfte des Neuen Zeitalters 
(Forces spirituelles du Nouvel-Age) qui montre 
clairement «de quelle manière le trésor spirituel 
chrétien est peu à peu, et la plupart du temps tout 
à fait inconsciemment, mis de côté par la pensée 
orientale et l’ésotérisme» (www.gateway-ev.de).

 La visualisation de la pratique de la 
prière par Sarah Young relève des 
usages du chamanisme et de l’ésoté-
risme.
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Quand nous lisons la Bible, portons-nous 
de l’intérêt à ce qui intéresse Dieu? ou 
nous intéressons-nous seulement à nous-
mêmes dans le lecture de la Parole de 
Dieu?

n’ en est-il pas ainsi? – Partout 
dans la Bible nous nous cher-
chons nous-mêmes. Chaque 

déclaration doit si possible tourner autour 
de moi. Je veux être édifié et avancer 
spirituellement. Je veux être concerné et 
consolé. Mes thèmes me sont importants. 
Mes buts doivent être poursuivis – la 
Bible doit en tenir compte. 

L’édification personnelle n’est pas sans 
importance (lisez donc les Psaumes!), 
mais lors de notre recherche fébrile 
d’encouragements dans la Parole de Dieu 
nous sommes-nous déjà posé la question 
de savoir ce qui intéresse Dieu? Chaque 
couple, où un partenaire ne pense qu’à 
lui-même, va droit à la crise. Dans tout 
bon mariage chacun des conjoints doit 
chercher les intérêts de l’autre, les 

connaître et agir en conséquence.
Beaucoup de chrétiens ramènent tout 

à eux-mêmes. Les responsables d’une 
assemblée, par exemple, désirent plus de 
membres dans leur église et ne veulent 
perdre personne. Ils s’adaptent donc, 
deviennent «tolérants» et acceptent 
des compromis. Mais se demandent-ils 
encore ce qui intéresse Dieu? Oui, Il veut 
bâtir Son Eglise – mais pas à tout prix. 
Oui, Il veut de l’évangélisation, mais il 
ne faut pas se limiter à cette activité. A 
la simple lecture de Sa Parole, nous com-
prenons rapidement que Dieu s’intéresse 
à beaucoup de choses. Et ce qui intéresse 
Dieu devrait également nous intéresser. 
Un exemple: Israël.

Pour la masse de la chrétienté Israël 
occupe malheureusement une place de 
plus en plus réduite. Cela laisse-t-il Dieu 
indifférent? Lisez le prophète Osée. On 
y voit qu’Il tire l’Israël apostat avec des 
«cordages d’amour» (Osée 11,4), et Il pro-
met: «Je serai comme la rosée pour Israël, 
il fleurira comme le lis, et il poussera des 
racines comme le Liban» (Osée 14,8). 

Dans la première Epître apostolique 
de la Bible (première non pas au point 
de vue du temps, mais dans l’ordre du 
canon), l’Epître aux Romains, précisé-
ment l’apôtre des nations, Paul, expose 
aux chapitres 9 à 11 la valeur d’Israël. 
Il dit: «Je vous le dis à vous, païens: en 
tant que je suis apôtre des païens, je 
glorifie mon ministère» (Rom. 11,13), et 
l’apôtre argumente alors pour prouver 
l’importance d’Israël dans le plan du salut 
de Dieu. Manifestement il était essentiel 
pour l’Esprit Saint de sensibiliser les chré-
tiens d’entre les nations, dès la première 
lettre apostolique du canon néotesta-
mentaire, à ce qui intéresse Dieu. Mais 
qui cela intéresse-t-il encore? Beaucoup 
aimeraient certes partager l’intérêt de 
Dieu porté à Son Fils et à l’Evangile (avec 
raison! Rom. 1,8), mais ils s’arrêtent aux 
chapitres 9 à 11 et passent directement 
aux chapitres 12 à 17 (la vie chrétienne).

Un autre exemple: Qu’en est-il du 
retour de notre Seigneur Jésus? Abso-
lument: prudence et retenue avec les 
spéculations sont de mise et nécessaires; 
mais s’occuper de la prophétie biblique et 
attendre le retour du Seigneur Jésus est 
plus indiqué encore et plus nécessaire. 
Pour Dieu c’est là un thème important: le 
retour de Son Fils dans le monde et l’éta-
blissement de Son royaume. Le dernier 
livre de la Bible en entier est consacré à 
ce thème.

Il était également important pour 
l’Esprit Saint de Dieu de révéler à l’apôtre 
Paul la doctrine de l’enlèvement de 
l’Eglise-corps de Jésus (voir 1 Thess.). 
Tout lecteur de la Bible sait en théorie 
l’espace qu’occupe la prophétie dans 
la Bible. Mais pourquoi prend-elle si 

La viE

Qu’est-ce qui intéresse 
Dieu essentiellement?

 Ce qui intéresse Dieu devrait 
également nous intéresser. 

 Un exemple: Israël.
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nous vivons une époque où les célé-
brités de l’industrie du divertissement 
comptent parmi les personnalités les 
plus influentes dans le monde. Qu’est-
ce que cela nous enseigne sur notre 
société?

c haque année, le magazine 
américain Forbes publie la liste 
des 100 personnes célèbres les 

plus influentes. La liste ressemble à 
une image instantanée de l’univers 
toujours changeant fait de gloire et 
de richesse aux USA. Fin 2014 la 
chanteuse Beyoncé knowles figure 
à la place numéro 1 avec un revenu 
annuel de 115 millions de dollars. Justin 

Bieber, adulé par tous les ados, occu-
pant en 2011 encore la place numéro 
3, est descendu maintenant à la place 
33 – réalisant néanmoins toujours un 
chiffre d’affaires annuel de 80 millions 
de dollars. Parmi les 10 premiers se 
trouvent des animateurs télé comme 
Ophrah Winfrey (place n°4, 82 mil-
lions) et Ellen Degeneres (place n° 5, 
70 millions) ou des musiciens comme 
Dr. Dre (place n°3, 620 millions), Jay-z 
(place 6, 60 millions), Rihanna (place 
8, 48 millions) et katy Perry (place 9, 
40 millions). Pas de doute : l’engoue-
ment pour les célébrités est une affaire 
juteuse.

Un livre récemment publié par Jo 
Piazza (ancienne chroniqueuse des po-

société

Le siècle des «people»

peu de place dans nos églises et dans 
nos coeurs? Il en est malheureusement 
ainsi: la prophétie n’est pas seulement 
ignorée; elle est également contestée 
par certains. Et cela aussi est un signe 
des derniers temps. Le Seigneur Jésus 
dit: «Mais, si c’est un méchant serviteur, 
qui dise en lui-même: Mon maître tarde 
à venir... !» (Matt. 24,48). Le Seigneur 
appelle «méchants serviteurs» ceux qui 
ignorent délibérément ce que Dieu a à 
coeur. L’apôtre Pierre le dit pareillement: 

«Sachez avant tout que, dans les 
derniers jours, il viendra des moqueurs 
avec leurs railleries, marchant selon leurs 
propres convoitises, et disant: Où est la 
promesse de son avènement? Car, depuis 
que les pères sont morts, tout demeure 
comme dès le commencement de la créa-
tion!» (2 Pi. 3,3-4). La moquerie n’est pas 
seulement calomnier Dieu publiquement, 
Le dénigrer, Le tourner en dérision, c’est 
aussi le fait de ne pas prendre le Seigneur 
au sérieux, de Le remettre en question.

Cher lecteur, plus de 300 promesses 
dans l’Ancien Testament parlent de la 
venue du Messie. Plus de 100 se sont 
littéralement et précisément accomplies à 
Sa première venue. Comme John MacAr-
thur l’écrit: «Il est donc logique de croire 
que les deux autres tiers des prophéties 
messianiques s’accompliront de même 
littéralement.»

Il est exact qu’aujourd’hui matin le 
soleil s’est levé et qu’il se lèvera de nou-
veau demain; il est tout aussi vrai que le 
Seigneur reviendra: « Sa venue est aussi 
certaine que celle de l’aurore. Il viendra 
pour nous comme la pluie, comme la 
pluie du printemps qui arrose la terre!» 
(Osée 6,3).Dans l’Apocalypse il est écrit 
plusieurs fois:

«Le septième ange sonna de la trom-
pette. Et il y eut dans le ciel de fortes voix 
qui disaient: Le royaume du monde est 
remis à notre Seigneur et à son Christ; et 
il régnera aux siècles des siècles!» (Apoc. 
11,15; voir 11,17; 12,10; 19,6).

Sommes-nous intéressés par ce qui 
intéresse Dieu? 

 NORBERT LIETH
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tins et ragots au New York Times), sous le 
titre Celebrity, Inc.: How Famous People 
Make Money (SARL people: Comment 
s’enrichissent les gens célèbres), montre 
à quel point le monde « people » est mar-
qué par la compétition et la superficialité. 
Elle évoque ce qu’elle appelle le «com-
plexe industriel de Hollywood»: c’est un 
«réseau interconnecté d’entreprises où 
chacune d’elles s’efforce de tirer profit 
de tous les faits et gestes d’une célébrité. 
Qu’il s’agisse d’agents, de managers, 
de publicistes, chacun est occupé à sa 
manière à créer de nouveaux modèles 
commerciaux et des sources de revenus 
pour ceux qui sont en première ligne 
de ce complexe industriel– à savoir les 
célébrités elles-mêmes. Ces intervenants 

travaillent sans relâche pour transformer 
en argent tout ce qui se passe dans la vie 
d’une personne célèbre.»

Qu’est-ce, au fond, que ce vedettariat, 
qui est tenu en si haute estime dans notre 
monde d’aujourd’hui? Qui passe actuel-
lement pour une célébrité, une vedette? 
Quel est son rôle, sa fonction? 

Examinons ce phénomène de plus 
près. Les réponses à ces questions révè-
leront plusieurs facettes de l’époque dans 
laquelle nous vivons. 

Pour être riche, il n’est pas néces-
saire d’être célèbre. Si, par contre, on 
est célèbre, il est plus facile de devenir 
riche. En examinant la liste Forbes, nous 
remarquerons ceci: pourquoi le président 
des Etats-Unis ne s’est-il pas qualifié pour 
figurer parmi les sélectionnés de cette 
liste? (Il est après tout le chef de la plus 
puissante nation du monde.) Et aucune 
des 100 célébrités figurant sur la liste n’a 
solutionné le problème de la faim dans 
le monde, ni découvert un sérum pour 
guérir le cancer, ni apporté la paix au 
monde. Et pourtant, elles sont célèbres, 
admirées, poursuivies par les paparazzi 
et suscitent le ravissement chez ceux qui 
ont la chance de les frôler ne serait-ce 
que du regard. 

Autant que nous pouvons en juger, la 
liste Forbes ne contient que des anima-
teurs télé (appelés «personnalités» par 
Forbes), des sportifs, des auteurs, des 
musiciens, des top-modèles, des acteurs, 
metteurs en scène et producteurs de 
films. La plupart sont des chanteurs. 
Cela peut expliquer pourquoi tant de 
gens pensent décrocher les étoiles, si 
seulement ils réussissent à devenir «cé-
lèbres». Combien de «reality shows» de 
la télé cherchent aujourd’hui l’étoile qui 
illuminera demain le ciel des musiciens! 
Une des émissions les plus populaires en 
Allemagne est «l’Allemagne cherche la 
super star». Chaque année, ils sont des 
milliers à se porter candidats pour par-
ticiper à cette émission. C’est comme si 
les producteurs du programme voulaient 
rendre un service immense au monde en 
cherchant la vedette de demain. 

En vérité, la liste Forbes montre 
l’étroitesse de la vision américaine (et 
occidentale) de ce vedettariat. Les cri-

tères pour figurer sur la liste sont entre 
autres le revenu, le nombre d’articles de 
presse dédiés, la présence télévisuelle et 
radiophonique, le nombre de fois que la 
star a figuré sur la une des magazines et, 
bien sûr, le nombre de recherches à son 
nom sur Internet. Nous voyons donc que 
la célébrité est aujourd’hui très peu liée 
à des valeurs supérieures telles que le 
bien de l’humanité, ou l’intelligence ou 
un autre talent véritable. Ce qui est en 
jeu, c’est bien plus que le simple divertis-
sement. La gloire est aujourd’hui définie 
par le simple fait d’être connu auprès d’un 
maximum de personnes, peu importe 
que l’on réalise des actions bonnes ou 
mauvaises, vertueuses ou amorales. La 
réalité est celle-ci: qui a une réputation 
a la célébrité. Tout est permis, dans la 
mesure où ce que je fais me rapporte les 
«quinze minutes de célébrité» dont par-
lait Andy Warhol dans les années 1960 : 
«A l’avenir, tout le monde sera célèbre 
pendant 15 minutes.»

Aujourd’hui des millions de personnes 
nourrissent l’espoir que le dieu de la 
célébrité fugace – en dépit de ce qu’il a 
d’imprévisible et de cruel – les comble 
de ses faveurs. Peut-être une vidéo télé-
chargée sur YouTube se répandra-t-elle 
à la vitesse d’un éclair (et attirera-t-elle 
l’attention de millions de personnes, 
comme ce fut le cas il y a peu pour Jus-
tin Bieber). Le vedettariat se caractérise 

société

Le siècle des «people»

 La célébrité n’est qu’un 
état et ne détermine ja-
mais la valeur du carac-
tère.

Forbes – Page de couverture des 100 
célébrités les plus influentes
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actuellement par le divertissement et la 
glorification des célébrités, choses qui, au 
vu de l’éternité, ne sont que des distrac-
tions vaines. Les sujets tels que la vérité, 
l’éternité ou la connaissance du Seigneur 
n’y figurent même pas. 

L’immense influence de la «culture 
people et du vedettariat» est un signe 
de notre temps. Il y a toujours eu des 
gens qui étaient plus célèbres ou moins 
célèbres que d’autres. Mais la célébrité 
n’a jamais été autant objet de convoitise 
ou objet de profit qu’aujourd’hui. Autre-
fois, les gens devenaient célèbres (ou 
craints) pour leurs actes remarquables. 

Bien entendu, s’i l n’y avait pas 
d’hommes, il n’y aurait ni célébrité ni 
gloire. C’est en partie le fait d’être connu 
auprès d’un grand nombre qui fait de 
vous une célébrité. A cet égard, la techno-
logie moderne a accéléré la propagation 
de la célébrité. Après l’invention de la 
photographie et grâce aux possibilités 
offertes par les nouveaux médias et 
moyens de communication, il est facile 
de devenir célèbre en l’espace d’une nuit. 

Selon une étude menée par l’université 
de Warwick, le «culte des célébrités» que 
nous connaissons aujourd’hui remonte à 
la grande-Bretagne du 18e siècle. En ce 
temps-là, l’augmentation considérable du 
nombre de journaux contribua à l’émer-
gence de la «personnalité publique» 
morte ou vivante. Cette culture com-
mence avec la création de la rubrique 
nécrologique. 

Elizabeth Barry, l’auteure de l’étude, 
dit: «Le grand changement intervint avec 
la création de The Gentleman’s Maga-
zine, une publication profane qui débuta 
dans les années 1730 avec la publication 
d’avis de décès émanant d’une vaste 
partie de la société.» Le magazine sortait 
par exemple des notices nécrologiques 
sur les acteurs ou autres personnes 
excentriques, connus alors tant pour leur 
vie privée douteuse que pour leur vie 
publique. Ainsi, des gens issus de toutes 
les couches sociales pouvaient atteindre 
à la célébrité. C’est le début de l’époque 
où les criminels sont devenus célèbres. 

Il en est aujourd’hui de ce culte des 
célébrités comme de ce que nous voyons 
à l’échelle mondiale pour les circuits de 

l’argent de plus en plus centralisés et 
débouchant dans les poches de moins 
en moins de personnes. C’est devenu 
un phénomène planétaire. Un petit 
nombre de personnes suscite l’attention 
des grandes masses de ce monde; le culte 
des célébrités s’est densifié. 

Un monde dépourvu de valeurs 
bibliques préférera toujours porter son 
affection et son admiration sur des célé-
brités qui n’en sont pas dignes. La Bible 
est bien plus sélective, quand il s’agit de 
déterminer celui qui a droit à la célébrité 
ou à la gloire. Il n’y a aucune relation 
directe entre la célébrité et les privilèges 
d’un honneur ou d’une gloire méritée. 
Nulle part la Bible ne fait de la «célébrité» 
un objectif à atteindre pour l’homme. La 
célébrité n’est qu’un état et ne détermine 
jamais la valeur du caractère. Le monde, 
en revanche, tend à croire que la célé-
brité d’une personne est suffisante pour 
renseigner sur sa valeur. 

Or, la Bible nous enseigne que la 
motivation de nos actes doit être ailleurs 
que dans la recherche de la célébrité. Au 
lieu de rechercher la reconnaissance des 
hommes, il nous faut rechercher Dieu. 
Paul éclaire cet aspect de la question en 
disant: « Et maintenant, est-ce la faveur 
des hommes que je désire, ou celle de 
Dieu? Est-ce que je cherche à plaire 
aux hommes? Si je plaisais encore aux 
hommes, je ne serais pas serviteur de 
Christ» (gal. 1,10). Quoi que nous fas-
sions, nous ne le faisons pas pour gagner 
l’approbation des foules. « Et quoi que 
vous fassiez, en parole ou en oeuvre, 
faites tout au nom du Seigneur Jésus, en 
rendant par lui des actions de grâces à 
Dieu le Père.» (Col. 3,17).

La célébrité ou la gloire est sournoise 
pour bien des raisons. L’Ancien Testa-
ment nous parle d’Israël qui abusait de 
sa célébrité. «Mais tu t’es confiée dans ta 
beauté, et tu t’es prostituée, à la faveur de 
ton nom; tu as prodigué tes prostitutions 
à tous les passants, tu t’es livrée à eux» 
(Ez. 16,15).

La Bible parle d’un monde, qui se 
distinguera dans les derniers jours par 
l’égoïsme et le désir de célébrité ou de 
gloire. Paul nous dit: « Sache que, dans 
les derniers jours, il y aura des temps 

difficiles. Car les hommes seront égoïstes, 
amis de l’argent, fanfarons, hautains (…) 
emportés, enflés d’orgueil, aimant le 
plaisir plus que Dieu» (2 Tim. 3,1-2.4).

La conception faussée de la gloire et 
de l’honneur véhiculée aujourd’hui nous 
fait penser à ce moment où le monde 
sera tellement pris dans ses séductions 
et illusions qu’il refusera de reconnaître 
le seul Dieu véritable et vrai – le créateur 
de toutes choses – (ce qui est déjà une 
réalité aujourd’hui) pour apporter son 
adoration à l’Antichrist (qui n’est qu’un 
vase du diable). «Et tous les habitants de 
la terre l’adoreront, ceux dont le nom n’a 
pas été écrit dès la fondation du monde 
dans le livre de vie de l’agneau qui a été 
immolé» (Apoc. 13,8).

L’écrivain Aldous Huxley a entrevu 
comment l’éclosion d’une telle folie 
pourrait se faire: «Rassemble une foule 
d’hommes et de femmes auparavant 
imprégnés par la lecture quotidienne des 
journaux; traite-les au moyen de musique 
de groupes en vogue bien amplifiée, de 
lumières crues … et en un rien de temps 
tu pourras les réduire à l’état de stupidité 
de sous-hommes. Jamais auparavant, un 
si petit nombre de personnes n’a été 
en mesure de transformer un si grand 
nombre de gens en insensés, fous, voire 
même criminels» (The Devils of Loudun, 
1952). 

Dieu seul mérite la gloire. En effet, 
Dieu cherche à se faire un nom. «Est-il 
sur la terre une seule nation qui soit 
comme ton peuple, comme Israël, que 
Dieu est venu racheter pour en former 
son peuple, pour se faire un nom et pour 
accomplir en sa faveur, en faveur de ton 
pays, des miracles et des prodiges, en 
chassant devant ton peuple, que tu as 
racheté d’Égypte, des nations et leurs 
dieux?» (2 Sam. 7,23; cf. 1 Chr. 17,21; 
Ez. 39,7).

«Louez l’Éternel, invoquez son nom! 
Faites connaître parmi les peuples ses 
hauts faits!» (Ps. 105,1). Le jour vien-
dra où le monde entier comprendra: 
«L’agneau qui a été immolé est digne 
de recevoir la puissance, la richesse, la 
sagesse, la force, l’honneur, la gloire et 
la louange!» (Apoc. 5,12). WILFRED HAHN
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Le Président de l’organisation nationale 
des églises réformées de suisse fait 
encore parler de lui. une mise en garde 
non pas pour lui, mais pour nous.

c itations tirées d’un portrait moral 
paru dans un journal suisse: 
«L’enfer est plus palpitant que le 

ciel.» – «L’homosexualité est bonne pour 
le monde» – «A partir d’un certain âge, il 
est bon de disparaître.» – «Nous devrions 
être reconnaissants aux prostituées.»

«Ah», direz-vous peut-être, «encore 
un portrait d’un athée (de Richard Daw-
kins?), d’un gauchiste, d’un partisan de 
l’extrême droite, d’un libre-penseur ou 
d’un humaniste.» Non. Vous avez ici 
l’opinion du «réformé le plus haut placé» 
de la Suisse, à savoir gottfried Locher, 
Président de l’Eglise protestante de Suisse 
(nous l’avons déjà évoqué dans notre 
dernier numéro de l’Appel de Minuit). 
Le Neue Luzerner Zeitung, n° 269, du 
21 novembre 2014, a mis l’accent sur 
ces prises de position dans un article 
intitulé «Monsieur le pasteur parle un 
langage clair».

Même si l’on suppose que ces déclara-
tions sont sorties de leur contexte et que 
Monsieur Locher n’a pas vraiment voulu 
dire cela, une question s’impose: les 
églises qui défendent de telles positions 
et à propos des dirigeants desquelles les 
journaux séculiers publient des portraits 
de cette teneur sont-elles encore en me-
sure d’apporter une quelconque aide en 
matière de cure d’âme? Celui qui s’adapte 
à ce point au cours du monde doit prendre 
garde à ne pas passer à côté de sa vocation 
sainte. Il nous est demandé de réagir au 
péché avec amour et tact et de montrer 
dans notre société par la Parole de Dieu 
où le bât blesse. Mais au lieu de cela, 
on lui dit ce qu’elle veut entendre. Tout 
reste en l’état, à moins que les choses 
n’empirent. Des églises dont les tours 

pointent jusqu’au ciel mettent les gens sur 
la voie de l’enfer. Nous voyons une fois 
de plus combien l’heure est avancée. La 
Parole de Dieu nous le dit sans ambages, 
précisément par rapport à notre temps:

«Prêche la parole, insiste en toute 
occasion, favorable ou non, reprends, 
censure, exhorte, avec toute douceur et 
en instruisant. Car il viendra un temps où 
les hommes ne supporteront pas la saine 
doctrine; mais, ayant la démangeaison 
d’entendre des choses agréables, ils se 
donneront une foule de docteurs selon 
leurs propres désirs » (2 Tim. 4,2-3).

Puisque l’on ne fait plus ce qui est 
demandé au verset 2, on assiste toujours 
plus à ce qui est dit au verset 3. 

Dieu aime le monde; ce n’est pas pour 
rien que son trône est entouré d’un arc-
en-ciel: «Celui qui était assis avait l’aspect 
d’une pierre de jaspe et de sardoine; et 
le trône était environné d’un arc-en-ciel 
semblable à de l’émeraude.» (Apoc. 4,3).

Dieu est un Dieu de fidélité, d’abso-
lue fiabilité, qui tient Ses promesses et 
qui désire la paix – ce qui est exprimé 
par l’arc-en-ciel. Il est étonnant que 
l’arc-en-ciel apparaisse dans le livre de 
l’Apocalypse, le livre de la révélation qui 
décrit le temps des jugements comme 
ne le fait aucun autre livre du Nouveau 
Testament. Dieu a pour but d’apporter à 
travers Ses jugements la paix au monde 
et d’accomplir toutes Ses promesses en 
ce que Jésus reviendra et qu’Il établira 
Son règne messianique. 

Dans ce dernier livre de la Bible, 
Dieu aborde avec sévérité les péchés et 
transgressions. Et si l’Apocalypse dit : 
«Et ta colère est venue, et le temps est 
venu de juger les morts, de récompenser 
tes serviteurs les prophètes, les saints et 
ceux qui craignent ton nom, les petits 
et les grands, et de détruire ceux qui 
détruisent la terre!» (Apoc. 11,18), 
n’est-ce pas notre époque qui y est 
visée? Nous sommes arrivés au point 
que l’arc-en-ciel donné par Dieu a été 
transformé en un signe de tolérance 
face au péché. 

Nous, chrétiens, qui sommes 
sur cette terre les ambassadeurs de 
Dieu, nous ne devrions pas contri-
buer à la perdition, mais mettre 
en garde contre la perdition, afin 
de conduire les hommes et les 
femmes à Jésus qui sauve et qui 
pardonne. Maranatha!        

NORBERT LIETH

EgLisE

attention! – adaptation!

 Des églises dont les tours pointent jusqu’au 
ciel mettent les gens sur la voie de l’enfer. 
Nous voyons une fois de plus combien 
l’heure est avancée.
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Flash

Il vaut la peine 
d’évangéliser
Il y a quelque temps l’oeuvre mission-
naire Appel de Minuit a reçu plu-
sieurs réactions concernant le livre 
évangélique gratuit Pourquoi il vaut la 
peine d’être chrétien, concernant le 
CD distribué à l’occasion de la coupe 
du monde de football et aussi suite 
à une émission de Radio Nouvelle 
Espérance. Certaines personnes 
avaient pu trouver par ces moyens 
le chemin de la foi en la grâce de 
Dieu. Qu’il vaille la peine de continuer 
à répandre l’Evangile, un message 
de Brigitte Wolff, la missionnaire de 
l’Appel de Minuit en Bolivie, vient le 
confirmer. Toujours de nouveau nos 
collaborateurs sur place s’efforcent 
de toucher la population pauvre de 
Riberalta par de l’évangélisation 
porte-à-porte. Brigitte Wolff écrit: 
«Anna (membre de notre assemblée) 
et moi-même avons rencontré devant 
une maison deux femmes occupées 
à s’épouiller. Elles nous ont dit que 
leur profession est de casser des 
châtaignes (du Brésil) dans une 
usine. A ma question si elles savaient 
comment aller au ciel, elles répon-
dirent: Par des bonnes oeuvres. A 
l’aide de quelques versets bibliques 
que je leur lus, je pus leur expliquer 
que c’est par Jésus Christ seul que 
l’on va au ciel. Par Jean 1,12 je leur 
ai montré qu’elles doivent accepter 
ce salut personnellement dans la 
prière afin de devenir des enfants de 
Dieu. Sur ce, ces deux femmes se 
sont décidées pour Jésus. (...) Après 
cette rencontre nous avons croisé sur 
la route une autre dame qui, après 
notre entretien, se décida aussi pour 
une vie avec Jésus. Elle nous invita 
chez elle. Et là je lui lus et expliquai 
quelques passages de la Bible.» adm

allocution exemplaire de  
l’ambassadeur israélien à l’onu

Début décembre 2014 Welt Online 
publia un discours de l’ambassadeur 

israélien prononcé à l’ONU, sous le titre: 
«Bienvenue au festival de bashing contre 
Israël!» Presque plus remarquable que ce 
discours: le fait qu’un journal allemand 
de renom ait osé publier une formule aus-
si nette. L’ambassadeur d’Israël à l’ONU, 
Ron Prosor, dit entre autres: «La pire 
oppression du peuple palestinien s’exerce 
dans les pays arabes. Dans une partie 
majoritaire du monde arabe on refuse 
aux Palestiniens la nationalité; ils sont 
discriminés d’une manière agressive. Il 
leur est interdit de posséder des terres ou 
d’exercer certaines professions. Cepen-
dant, aucune de ces fautes graves – pas 
une seule  – n’est mentionnée dans les 
Résolutions qui les concernent.» Prosor 
de conclure: «Dans le débat aujourd’hui 
il n’est pas question de parler de la paix 
ou du peuple palestinien – mais de par-
ler contre Israël. Ceci n’est rien d’autre 
qu’un festival haineux de bashing contre 
Israël. Et il fit remarquer: «J’entends 
souvent des politiciens européens impor-
tants déclarer qu’Israël a le droit d’exister 
à l’intérieur de frontières sûres. C’est 
extrêmement gentil. Je dois cependant 
dire: Si j’affirmais maintenant et ici que 
la Suède a le droit d’exister dans des 
frontières sûres, cela aurait pratiquement 
le même sens. L’ambassadeur israélien à 
l’ONU termina son discours enflammé 
par ces mots: «Je vous accuse parce que 
vous accordez en théorie à Israël le droit 
de se défendre, mais en pratique vous le 
lui refusez. Je vous accuse parce que vous 
exigez  des concessions de la part d’Israël, 

mais non de la part des Palestiniens; étant 
donné ces injustices, le jugement est 
clair: Vous n’êtes pas pour la paix; vous 
n’êtes pas pour le peuple palestinien; 
vous êtes seulement contre Israël.» adm

Les arabes pré-
fèrent vivre sous 
l’autorité israé-
lienne

e n novembre dernier l’émetteur 
TV israélien Channel 10 News 

procéda à un sondage parmi les 
citoyens arabes de l’Etat d’Israël. 
Ils devaient répondre à cette 
question toute simple: «Sous quelle 
administration aimeriez-vous 
vivre, sous l’autorité israélienne ou 
sous l’Autonomie palestinienne?» 
Israel heute rapporte: «77% des 
gens interrogés se montrent déci-
dés pour Israël. Et cela malgré le 
fait que la majorité des personnes 
sondées répondit avoir constaté 
une certaine dose de racisme et 
que 9% seulement affirment avoir 
exactement les mêmes droits que 
les citoyens juifs.»

 adm

Ron Prosor
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Theo Lehmann 
s’exprime 
contre la cri-
tique de la Bible
A la fin de l’année dernière evange-
lisation.biz parla d’une prédication 
du pasteur Dr  Theo Lehmann faite à 
l’occasion de l’Initiative de confession 
saxonne à Chemnitz. Interrompu par 
des applaudissements nourris, le 
Dr Leemann déclara entre autres: 
«Tous ne croient pas tout ce qui est 
écrit dans la Bible. Même l’évêque de 
notre Land s’est écrié dans une église 
bondée ici à Chemnitz: ‹Il y a aussi 
des choses fausses dans la Bible!› 
Et interrogé sur ce qu’il entendait par 
là, il fit référence à Lévitique 11, où 
le lièvre est qualifié de ruminant. De 
l’avis de l’évêque, c’est faux. Mais s’il 
avait lu ‹Brehms Tierleben› (‹La vie 
des animaux› de A. Brehm) jusqu’au 
tome 12, au lieu de s’arrêter à la fin 
du deuxième, il aurait lu à la page 421 
que déjà en l’an 1882 la biologie avait 
constaté que le lièvre est un ruminant 
(parce que mangeant ses déjections). 
Il n’y a pas d’erreurs dans la Bible! 
Pas non plus dans ces choses. (...) 
Mais il en est ainsi: du confirmand 
jusqu’à l’évêque, du pasteur jusqu’au 
professeur de théologie, du conseil 
des anciens d’une église jusqu’au 
Conseil oecuménique des églises, 
chacun a quelque part quelques 
doutes au sujet de quelque chose qui 
figure dans la Bible, parce que cela 
ne correspond pas à son expérience, 
à ses connaissances scientifiques, 
à sa raison ou à que sais-je encore. 
Paul était un des plus grands esprits 
de l’humanité, à la cheville duquel nul 
ne vient de toute la troupe des râleurs 
et râleuses modernes. Ce géant de 
l’esprit ne s’estimait pas trop savant 
pour prononcer une phrase enfantine 
devant les juges de ce monde et de 
l’Eglise: ‹Je crois tout ce qui est écrit 
dans la loi et les prophètes.›» adm

Le passage biblique le plus lu

Le 27 novembre 2014 l’édition alle-
mande de The Huffington Post com-

muniqua quel était le passage le plus 
lu dans la Bible sur Internet. Selon les 
données publiées par Amazon, ce serait 
Philippiens 4,6-7: «Ne vous inquiétez de 
rien; mais en toute chose faites connaître 
vos besoins à Dieu par des prières et des 
supplications, avec des actions de grâces. 
Et la paix de Dieu, qui surpasse toute intel-
ligence, gardera vos coeurs et vos pensées 
en Jésus Christ!» gina Louisa Metzler 
pense sur huffingtonpost.de entre autres 

à ce sujet: «Cela ne nous montre pas 
seulement que bien des gens, comme par 
le passé, trouvent réconfort et espérance 
dans la Bible et dans leur foi. Cela montre 
aussi combien les gens réfléchissent à leur 
vie et à leurs devoirs dans la vie, et que les 
soucis et les angoisses font partie de leur 
vécu quotidien. (...) Dans des moments 
où la vie devient une charge, les gens 
se tournent vers leur foi et y puisent de 
l’espoir. C’était le cas, il y a des centaines 
d’années déjà, et, étonnamment, cela n’ 
a pas changé jusqu’à aujourd’hui. adm

graffiti à la salle de sion
Depuis 1978 la salle de Sion sert de lieu de réunions de l'oeuvre mission-

naire et de l'assemblée de l'Appel de Minuit. En décembre dernier des 
inconnus ont écrit des mots obscènes sur la façade de ce bâtiment. Ce n'était 
pas la première fois que l'entrée de la salle de Sion était la cible d'actes de 
vandalisme – et manifestement pas non plus la dernière; la preuve: début 
janvier, des nouveaux graffiti, des croix gammées, sur la colonne d'affichage 
près de l'entrée de cette salle. adm
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Oeuvre MissiOnnaire

Les débuts du travail de la mission en 
Bolivie

EBERHARD ET ROSMARIE HANISCH 

D epuis 54 ans déjà des mission-
naires de l’Appel de Minuit 
oeuvrent à Riberalta, une ville 

située en forêt vierge. Leur centre 
d’activité: le travail parmi les enfants. La 
naissance de la branche missionnaire en 
Bolivie, peu d’années après la fondation 
de l’Appel de Minuit, est tout simple-
ment une manifestation de la volonté de 
Dieu. Elle commença par l’envoi là-bas 
de Wilhelm et Jolanda Biester en 1961. 
Madame Biester était de Riberalta. Ses 
parents suisses l’avaient envoyée à l’école 
dans leur ancienne patrie. C’est en Suisse 
qu’elle vint à la foi et fut la première 
secrétaire de Wim Malgo, le fondateur de 
l’oeuvre missionnaire Appel de minuit. 
En 1962 Madame Bister, ensemble avec 
son mari qui avait achevé ses études à 
l’école biblique de Beatenberg, commença 
le travail en Bolivie.  

La partie de la forêt vierge autour de 
Riberalta avait été colonisée dans les 
conditions les plus simples, raison pour 
laquelle la population sur place avait une 
espèce d’«arrière-plan de migration». Cela 
signifiait en pratique: des couples non 
mariés, des enfants livrés à eux-mêmes, 
des familles patchwork, des adultères, la 
mort des parents, une éducation donnée 
en partie par des grands-parents surchar-

gés. Ces profils familiaux devaient fixer 
le but vers lequel le travail missionnaire 
en Bolivie devait tendre.

Les années 1960 étaient entièrement 
sous le signe d’un travail de pionnier. On 
ouvrit une librairie, mais les croyants 
évangéliques de cette époque étaient dis-
criminés et même persécutés pour avoir 
distribué des Bibles. Les voyages évan-
géliques (le long du fleuve) des mission-
naires de l’Appel de Minuit amenèrent les 
premières conversions. Les missionnaires 
virent ainsi la détresse des familles et en 
particulier des enfants; ils commencèrent 
en conséquence dans la forêt vierge le 
long du fleuve Manupari un premier 
travail scolaire d’où sortit l’école Elim. 
Les missionnaires donnèrent des cours 
bibliques et visitèrent les colonies avec 
deux bateaux de la mission. A Riberalta ils 
purent acquérir une maison située sur la 
Plaza (centre de la ville) pour l’assemblée 
locale ainsi qu’un terrain pour le centre 
de la mission. Cette ville en forêt vierge 
comptait alors quelque 10.000 habitants.

Dans les années 1970 débuta le tra-
vail auprès des orphelins, les familles 
missionnaires accueillant chez elles sur 
leur terrain des enfants sans parents. En 
1980 ce travail déboucha sur une activité 
d’internat plus grande et ouverte, plus 

seulement aux enfants sans parents, mais 
aussi à d’autres parvenus à l’âge scolaire. 
La forêt vierge sur ce terrain fut élimi-
née pour faire place à quatre maisons 
d’internat. Outre cette activité, l’Appel 
de Minuit en Bolivie prêcha l’Evangile 
par la radio et fonda l’école biblique Beni. 
Aujourd’hui encore il y a des pasteurs qui 
ont reçu leur formation dans cette école 
Béni; par exemple le recteur actuel du 
séminaire Alborada. 

Dans les années 1990 la ville comptait 
plus de 50.000 habitants. Il fallut alors 
construire un mur d’enceinte autour des 
vingt hectares du terrain et la petite école 
primaire Elim s’étendit aux premières 
classes du secondaire. En l’an 2000 
fut érigé un bâtiment scolaire de deux 
étages avec huit salles de classe; plus 
tard suivirent un hall de sport et une 
piscine pour les enfants de l’internat. Au 
cours de ces décennies, d’innombrables 
enfants (parfois jusqu’à la deuxième et à 
la troisième génération) ont été touchés 
par l’Evangile par le moyen de l’école, de 
l’internat et de l’assemblée.

Aujourd’hui plus ou moins 30 collabo-
rateurs boliviens travaillent à la station. 
gonnie Pothof et Brigitte Wolff font partie 
des frères et soeurs les plus anciens. Les 
frères indigènes Antonio Szabo et Ovidio 

Instantané du travail parmi les enfants à Riberalta
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Ortiz sont chargés de responsabilités chez 
nous. Dans les années 1990 Tonnie de 
Jong et la famille Hanisch se joignirent 
à nous. Entre-temps la famille Fürst et, 
depuis le début de cette année, également 
Obed Hanisch ainsi que, en avril, Mat-
thias et Dorothée Rindlisbacher sont et 
seront parmi nous comme collaborateurs.

Le terrain de la mission de l’Appel de 
Minuit se situe au centre de la ville de 
Riberalta qui compte maintenant plus de 
100.000 habitants. L’école et l’internat 
sont les branches principales du travail. 
La librairie, le travail par la radio, les 
camps et la collaboration avec l’église 
locale diversifient les activités. L’assem-
blée, la mission le long du fleuve ainsi que 
l’école biblique voient aujourd’hui leurs 
activités se poursuivre par le groupement 
des églises boliviennes Union Cristiana 
Evangelica 

Au Colegio Elim (notre école) viennent, 
chaque matin et l’après-midi, en tout 
1.400 élèves. Cette école est si estimée 
que bien des parents se battent pour pou-
voir y inscrire leurs enfants. Au cours des 
dernières années quelques enseignants se 
sont aussi décidés pour Jésus. Les change-
ments politiques des derniers temps font 
qu’il est plus difficile de propager l’Evan-
gile, d’autant plus que les professeurs de 
religion doivent avoir une formation offi-
cielle. Deux de nos frères ont maintenant 
réussi à s’inscrire au programme officiel 
pour une reconnaissance de leur aptitude 
à enseigner, et d’autres sont déjà formés. 
La particularité de l’école Elim est qu’un 
groupe d’élèves sourds-muets peut suivre 
avec succès les cours donnés aux autres. 
Une salle moderne d’informatique est à 

En souvenir

d’Helga steiger
(1941–2014)

Le couple Dieter et helga steiger com-
mença le travail missionnaire de l’ap-
pel de Minuit au Brésil au milieu des 
années 1960. Le jeudi 11 décembre 
2014 helga steiger put s’en aller vers 
la céleste patrie. 

C’est avec une profonde reconnaissance 
que nous pensons à Helga Steiger. C’était 
le 11 février 1965 qu’elle et son époux s’en 
allèrent au Bré-
sil pour le travail 
missionnaire. En 
avril de la même 
année ils rendirent 
témoignage par le 
Psaume 100 qu’ils 
mirent au-dessus 
de leur premier rap-
port pour l’Appel 
de Minuit. Ce pas-
sage nous tenons 
à le citer comme 
confirmation et expression de ce que nous 
ressentons maintenant: 
«Poussez vers l’Eternel des cris de joie, vous 
tous, habitants de la terre! Servez l’Eternel, 
avec joie, venez avec allégresse en sa pré-
sence! Sachez que l’Eternel est Dieu! C’est 
lui qui nous a faits, et nous lui appartenons; 
nous sommes son peuple, et le troupeau de 
son pâturage. Entrez dans ses portes avec 
des louanges, dans ses parvis avec des 
cantiques! Célébrez-le, bénissez son nom! 
Car l’Eternel est bon; sa bonté dure toujours, 
et sa fidélité de génération en génération.» 
L’amour d’Helga pour le Seigneur et son fidèle 
service durant des dizaines d’années dans le 
cadre de l’oeuvre missionnaire de l’Appel de 
Minuit restent dans nos mémoires; ils furent 
un exemple pour beaucoup. Helga nous a 
précédés dans la gloire – elle est entrée dans 
les parvis célestes par ses portes. Nous vou-
lons et pouvons continuer à oeuvrer jusqu’à 
ce que nous aussi aurons atteint le but.
Nous souhaitons à notre frère Dieter Steiger 
ainsi qu’à ses cinq enfants et leurs familles 
de goûter la proximité toute particulière du 
Seigneur! Qu’Il soit, Lui dont la grâce dure à 
toujours, leur Consolateur!

Peter Malgo, Conno Malgo,  
Norbert Lieth, Jonathan Malgo

la disposition des élèves. En 2014 l’école 
a remporté le championnat de volley-ball 
des jeux fédéraux de la jeunesse. Le tra-
vail a déjà été honoré par l’administration 
municipale. 

Dans les quatre maisons de l’internat 
120 enfants, répartis en huit groupes, 
sont pris en charge. Ils ont accès à l’école 
et sont accompagnés dans leurs devoirs. 
Plusieurs autres heures, comportant 
le chant, le bricolage, le jardinage, des 
leçons bibliques pour enfants, du sport 
et des jeux, enrichissent la vie de ces 
enfants. Nos collaboratrices s’investissent 
totalement dans ce travail. A cette occa-
sion on découvre souvent beaucoup de 
détresse: le cafard des enfants loin de 
leurs parents, ou des jeunes abusés ou 
encore des catastrophes familiales.

Jetant un regard rétrospectif sur les 
décennies de travail de l’Appel de Minuit 
ici en Bolivie, nous ne pouvons que vive-
ment remercier le Seigneur pour tout 
ce qu’Il a fait. Par les diverses branches 
d’activités, de nombreuses précieuses 
âmes ont été sauvées. Les enfants qui ont 
appris à connaître Jésus à l’internat ou à 
l’école sont aujourd’hui des pères et des 
mères croyants au sein de leurs familles 
où ils continuent à transmettre ce qu’ils 
ont reçu. D’autres, dans leurs activités 
professionnelles, sont des témoins pour 
Jésus et certains autres encore sont dans 
un service béni pour le Seigneur. Il vaut 
la peine de travailler pour gagner des 
disciples à Jésus! C’est pourquoi nous 
voulons poursuivre le travail du Seigneur 
de toutes nos forces. 

Helga et Dieter 
Steiger (1963)
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initiaLes Des auteurs De cette éDition 
AdM = RédAcTIon dE L'APPEL dE MInuIT

nous attirons ici votre attention sur cer-
tains besoins actuels de notre oeuvre. 
nous vous sommes très reconnaissants 
de bien vouloir prier pour ces différents 
sujets et d’y joindre votre amen. 

 nous vous remercions pour 

• le calendrier digital de l’avent en 
décembre dernier; il a eu beaucoup de 
bons échos; 

• la convention du Nouvel An le 1er jan-
vier – les visiteurs, un temps conve-
nable, la grâce de Dieu;

• les réunions de prières d’ouverture 
auxquelles il y eut une assistance 
au-dessus de la moyenne dans la pre-
mière semaine de janvier;

• les 60 années durant lesquelles Dieu a 
porté l’oeuvre missionnaire de l’Appel 
de Minuit;

• les nombreux résultats positifs du 
travail mondial: croissance spirituelle, 
orientations nouvelles, conversions et 
encouragements;

• une nouvelle génération de collabo-
rateurs au siège principal et dans les 
diverses stations de l’ADM qui conti-
nuent à porter cette charge avec nous.

 nous prions pour 

• le missionnaire Dieter Steiger, qui a 
perdu sa femme en décembre dernier 
(voir p.21);

• le séjour et le service dans leur patrie 
de la famille Stephan et Carina Beitze 
ainsi que leur retour début mars;

• la semaine de la Bible dans la maison 
de retraite spirituelle Siegwinden avec 
Stephan Beitze du 1er au 6 février;

• les réunions de méditation de Norbert 
Lieth à Haiger (du 31 janvier au 1er fé-
vrier) et à Berlin (du 13  au 15 février) 

• l’intégration de notre nouveau mis-
sionnaire Obed Hanisch, qui se 
trouve en Bolivie depuis environ un 
mois;

• quelques restructurations dans notre 
branche néerlandaise; 

• de nouveaux jeunes missionnaires 
pour le guatemala et l’Uruguay;

• d’autres bons traducteurs pour tra-
duire en français notre littérature 
pour la France et également pour 
l’Afrique;

• Israël, car: 1. le pays a grandement 
besoin de pluie, 2. il a aussi besoin de 
la protection divine, l’étau politique 
international se resserrant toujours 
plus sur lui;

• des participants aux divers voyages 
envisagés en Israël (au départ de la 
Suisse, de l’Allemagne, de la Rouma-
nie, de la Hongrie, des Pays-Bas et du 
Brésil);

• la préparation de la nouvelle home-
page; 

• la composition et la confection des 
journaux et leur traduction en di-
verses langues;

• la diffusion du nouveau DVD «Mo-
derne Archäologie» de Roger Liebi;

• la protection de nos bâtiments face au 
vandalisme (voir p.19);

• l’année du jubilé de l’Appel de Minuit 
(journaux spéciaux, offres et conven-
tion de Pâques);

• des résultats bénis des offres à l’occa-
sion du jubilé faites sur notre page 
web (www.mnr.ch);

• en général, de vrais résultats spirituels 
produits par la littérature et d’autres 
médias que notre oeuvre missionnaire 
utilise partout dans le monde en vue 
de l’édification de l’Eglise du Seigneur, 
et pour de la sagesse concernant nos 
autres publications; 

• un réveil chez les chrétiens dans leur 
attente du retour de notre Seigneur 
(et nous prions pour que ce journal y 
contribue).
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Leçons pratiques de 
la vie d‘Abraham
DVD 
No de comm. 110014 
CHF 19.90, EUR 13.90

Dr roger Liebi

Archéologie 
biblique de la Cité 
de David
Conférences & étu-
des bibliques
DVD 
No de comm. 110019 
CHF 19.90, EUR 13.90

Dr roger Liebi

La prophétie 
biblique – une 
preuve pour 
l’existence de 
Dieu?

DVD 
No de comm. 110024  
CHF 19.90, EUR 13.90

Dr roger Liebi

Traces de Dieu 
dans  l’Univers
Exposé richement 
illustré
DVD 
No de comm. 110015 
CHF 19.90, EUR 13.90

Dr roger Liebi

Jésus est le 
Messie
Conférences & étu-
des bibliques
DVD 
No de comm. 110021 
CHF 19.90, EUR 13.90

Dr roger Liebi

Survol de la Bible

Les 7 alliances et 
les 7 
dispensations

DVD 
No de comm. 110025  
CHF 19.90, EUR 13.90

Commandez ici:

adm@mnr.ch


